
Sortie du jeudi 25 mars 2010  
sur les BOUCLES DE LA SEINE. 

 
On  regrette rarement après. Mais pendant, il y a des moments on se demande ce qu'on fait 
là alors qu'on n'est pas obligé. 
Nous avons rencontré la pluie, comme d'habitude, près de la cuvette de Pavilly et elle ne 
nous a pas lâchés jusqu'au resto; Donc crevaisons et réparations sous la pluie : Gervais et 
Jean-pierre Merienne. 
Le restaurateur  pensait ne pas nous voir, mais c'est mal connaître les Bucheois. 
Nous avons été très bien accueillis malgré notre état. Notre table était reconnaissable à la 
mare d'eau que nous laissions au sol et les habits étalés sur les radiateurs pour séchage. 
Le repas est plutôt bon : grande assiette de salade de lardons et chèvre sur toasts chauds 
puis steak et divers légumes sauce crème poivrée puis part de tarte au pomme, café, bières 
(comme d'habitude) le tout pour 19,80 E. 
J'insiste sur l'accueil car recevoir, avec le sourire, une pareille équipe dans un tel état, c'est 
vraiment sympa. 
A la dernière crevaison du matin (dans la descente sur Yainville), nous pensions rentrer au 
plus court après le restau (Duclair, La Vaupalière, Malaunay etc...) mais nous avons repris la 
route sous le soleil et une température très douce; cela en était fait de notre pessimisme. 
Certains même, que je ne nommerais pas ici, étaient tellement insouciants et heureux d'être 
là qu'ils continuaient à discuter sur le Bac alors que celui-ci avait débarqué la plupart des 
cyclistes et engageait son retour vers Mesnil sous Jumièges. Grâce à nos grands cris et nos 
rires le Bac dut faire machine arrière et accoster à nouveau pour libérer nos compagnons 
étourdis qui se croyaient en croisière.  
L'après midi s'annonçait donc bien. Quelques péripéties : Jean-claude crève en retournant 
chercher Alexandre et nous nous retrouvons Jean-Claude, Didier et moi, seuls, du bas de 
Mauny jusqu'à la bouille ou Jean-pierre Douchet et Alexandre nous attendaient. Nous 
rejoindrons les autres dans la dernière partie de la côte, au-dessous du château de Robert le 
Diable car la route était barrée pour cause de tronçonnage d'arbres. 
Jean-Jacques de Bois-Guillaume  semblait connaître le détour possible mais finalement les 
"travailleurs" de la DDE nous ont permis de passer. Ouf ! un risque de galère en moins. 
Hélas la pluie nous rejoindra à Orival avec deux crevaisons d'un coup puis à Oissel nouvelle 
crevaison pour Jean-pierre Merienne qui veut finir tout seul. Nous l'en dissuaderons et après 
réparation nous repartons ensemble. 
Alexandre commençait à montrer des signes de fatigue après les difficiles côtes d'Igoville et 
La Neuville; il voulait aussi rentrer seul à son rythme. Donc à Fresne le plan, prévoyant une 
vitesse excessive sur l'axe Fresne le plan- Salmonville car vent au dos et écurie proche 
(expérience déjà connue où on augmente la vitesse jusqu'à l'explosion du groupe), j'ai dit à 
l'équipe que s'ils voulaient rouler à plus de 32 km/h, je resterais avec Alexandre. C'est donc, 
groupés et à allure raisonnable mais néanmoins rapide que nous avons effectué le retour. 
Un timide rayon de soleil plus tard nous étions à Buchy, un peu humides mais contents 
d'avoir fait la première sortie mensuelle 2010. 
En attendant vivement le  8 avril pour de nouvelles aventures 
Jean-Louis 

 


